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a tîcqtiérir uie lulularité qu'il lait à profit à I*occasion d'une émecute très utns de ces atlfreux inallieurà qui viennent donner le dénenti à toute iotre,
grave parmti ses conipatriotes à Lachine. Il rendit titi <ervice signtilé sagesse et soutieter brutalemnent orileil de notre science
eut appaisant les émetitiers, que la présence de plusieurs compagnies de Encore omineqiîus lieureux dast ce terrille itcideitih e ciîstieitr Iessotduts n'avait pas encore pis disperser. Lorsqu'il laia Mtontrèal limir .actes téroït-iiu' comiîe tuIein, its jeune laioittag' qui salita litareBytown. il Y e parmi i ce 'an et zélés coinpatrin'te's tie nutre e sur la pirte d'Ilu ie calbite, n'étant lui-mnêe g que île trie a

epcec~ <l'ieute toite ikichin'ité et le regrevts. et la e<vnv qui Slis u denn,
semiiaire île Moitirial, au mt tomeut de >olt départ, ce peinte hans les ata. LuI e l i tnt de uime t r ur i t n luria

journaidel éoqu'ecmme edigne de temps de La prtmitive Egi.e. De i tellotit <iition pour faire f'rapper une ilile îna-
tviowii1 Ph10n pnn lEin;gstoin, ou il devit le tceijue l rve <lite de iltit ;ié r f t rous tne heure idehir u

Gaulii e-n t4. et où il prit, ci IS le r'ten de lit Padmuiusitration .pro <lut ee vIli d'aei seiint
sui s'attirer. d'une maniere tutie partieière. l'estimîte des prote -usiAl le d -
soi diocèse, déploya cepeilatt le plus graidi le, pousser anee viu En ' u ~ e tg i Is d isit etii <cctin î tir r't,
lt Construetion de sa catédrale et fonda uin hôpiial de; .ur-Ue .t idé que iius îî't'aton déja pluei'tir, tiit éti"''. Tti ceu qui gs%
Lia fttigue qu'il éprouva i la érénitnie i obq île 'Oi préîléie5- sauvés, et r <'i i at ei la lutci stuiefac t ion did p5 'ivî oir p
seur et Il la consécratiotn d'une église quill lit uiIelqie.4 jours plin-I tird* sr quetpin-unt de uex seinIleus tl il ue ,u' :r il lt cna
cautsérent lia miialcili" dont il:îiouîurutm le i ju iti, à l'.i gi' le i;l saince île l natatioi. Ceit art si faile àt apprettre, 41 iiportant. it

l rés det clle (le ces deux iî , ti isse Atîmîrnu curtdi itcet ssaine, mu, ini dvit-I il.a s'enseigner dans tout - ns l'ai -usI

d se l'autre, lent d e pla c r la m ourtel , tuo est u e C our te T U r t' I t d 'éd uatio n ' D anc e i tie t o . une p a te d e a li e uir 1''a i,
de it e I lt j di tîpiri es re, la t riil.ectiet nsmu s te t de i th s S t ! toutré ids t eit ,rtcts de périls, p stil ps lre p uîi' a u.i éce. ie de

lsqe tu dit s ir " l r yth d . aoir iagîr qiti le voir uiarcher, et l'un ti'est-il pas uîri- Iîtou, ir-lorsque trou,; dironl er eIi Iest î Z:n reéa:t e:Vg'c. : , 'aIntrIprI.u nå a is urm'orte raison, à sot abnegation sans ineure conite sans lortis; alutarents, a
ue l'on doit lat prospérité et mtue l'ex'iteice <lu bîeaut coiîége <t'avait Malgré out ce :qu'il a i le sintre lue i diiutn a été cepedt

fotdé 31. Dicharme. tvé etpour hdi ire rélthaiité iar les gratde solenuités de lii Fite

Ste. Thérèse n'au point le' avaitages quIle lîu trouve dans la lplilpart de DieI et ie la Saisit 'an 1 aptiste! Ces leix futes Oite été Jii belig et
utos villa ges caiadiens 1 il n'est pas assis Fier le lord d'un lac, ' imt e lu us ref lulendeint encore <t'. l'ourulurei.i', et elles oit été pr'sî'icr'
oui d'une rivière, et 'eauti qui égaie et diversifie presque toe ln opy trnt releviées par l'éclat que leur l donné la pi.enci de notre tui-,lu'
tue vient pls relever celui sur le fonu iltuiel it él e ueh tlt ihce cauaienne ha St. han.apt sue a étue céllrée lu't u ee
rettretter touit d'abhîoril qIe le joli collége' (lui porte le noi le ce villagen avu nuie pi ilisiit ec rdoubletet d'ardeuripartp
n'ait pas é,té plutôt construit à la tête tu ponît le Ste, ie, dalis ce sitI 'II setluiet dans nos deu\ grande centres île ipulation si Qiluébe ut

charnant atuuel l'eau si ble'e et Si -canie île ce bras le l'Otta. et lec l outréal, ni enCre aeux Trois-hvuieres, à St lyacinhe i Ottawa

vcrdovyans et intitbrables ilos nui le iprsîenti, dotutint <tue si pur et suir les frontières dit Ihet-CUaiatt, et lans prestte tous nous vi e l.e

si naive'raichnr Cependant, mesure que l'on s'autîitce r une r colléges aussi se sont laii'sés aller à cet élte patriotiqueut u ious
longue, étroite et passablemelit tésilée ers le village î,uu -e prcnd i surtout lu tvec llair le récit le tout ce qui a été fait pour cliomer
:imer les deux tlßches gothiques de l'égli esièce de coInpronis enire dignement notre grande fête nationale par les élèes dit éiutre de
deut oui trois styles d'architecture, les hauts peupliers titi coure t et icolet.
le Jcils collège doit le dôme élégant sélèvie inilleu d'une lnimpante récil élatut du-ii t tional s bien it pour mi -
foret le jeunies érables. Tous ces arbres, et le parterre quii stem devant ler des pertes lue nlous fesonts tous lis jtLir par l'éiigration, pertes quela cour île récréation, et le jirdin et le verger, et le collége luii-mi'mîe, les statistiques locales reçiues I ce tuireai n'indiqueraient point ciinmne
sont l'iîuvre de M. Dtiiut. Et, lorsque nours disons son qvuuvre, ansi grandesquon les représente,nei i nie tenait iteum de l'étonnnte
voulons pas seulenent lire Veeuvre de son inagination, de son énergie et écondité de nos -atnilles.de son habileté d'archiitecte et d'iagroniome, nots pouvons dire l'ieuvrc
dle ses mainu; car, uà toutes ces choses, il a lui-tmrne travaillé comme un s ne

r lele ououriero t I curs iocéux teriner qu'e cita.t ce' sujet irie ulîril1illl ouvrier.it picut5îronuoncé à' Qué leut patr M. .ilcctr
Aussi, lorsque, dans la clapelle irtérieure du collége, au riliei les

tentures flunübres 'qui la décoraient au milieu du silence plus funeb ro
enoore qui régnait en attendant le mouient où (levait commencer l'iin-
posante psalmodié de l'office des iorts ious entendimes, at lever du soleils
s'élever doucement et ptar degrés, comtme l'ouverture d'un concert céleste,
les mille voix des petits oiseaux Cachés dans les arbres dont les vertes
cimes rasaient les fenêtres; notes crlimes un instant file tois ces petits

hôtes d'un séjour chanteur, venaient rernercier et bénir une dernière
fois celui à (lui, commue tant datitres, ils devaient tut asile heureux et
paisible.

Un clergé noinbreux venu de toutes les parties dIu dioeése le Montréal,
et aigin enté par des itéputations de 'Université Laval, dit collège de
lontréal,de ceux lde St- lIvacin the c e ! mmtin et de Terrebotnntîr

nssistait aux obsèriies de M. Duquet, et put en tendre l'éloqluente et toit-
chante oraison1 funsébrei qule prononça 3M. le supérieur Tassé. î

M. Duniet était ag le 4r ais line longue maladie, pendhant hclut lie
il n'a cessé de se rentre utile et le présenter tois le type du véritable
philosolie chrétien, l'a conduit doucement à sa fin prématurée. Sous

extrayons le la biographie publiée dans la Pairie, le passagu suivant qui
nous parait indiquer titi le ses plus beaux titres à la reconuaissance des
Canadiens:

IPosr faire la part de ciacn si parini ceux dont nous regrettons
labsece, il ci est qui, dévorés île la soif de l'or, oui qui, inaltienits le

secouer le joug île att r 1 pa tertnelle, out cru qu'on hhpouvait léger e-
titenît frustrer son pavs îlel lat part de' ýerivicüs Ilrite, (lites les lts htumbtle

e étatts, oit est appelé ià lii rendre, malheur a eux aussi Car un écrivait
t'a dit L a patrie c'est la fmille en grand Or, île iene que le aem-
bre d'uînîe famille qui i n'y apporte pas sa part le services, de bonheur,
est titi mauvais, parent de même, celui qui jouit des avantages d'avoir

ntile patrie sans ci accepter tuites les charges, forthit t Phonateur et est
titativais citoyen.

s Mais je n'arrête ; iants titi jour comme ceiii-ci, on ne doit avoir à la
huotihe ulite des pairolec d'espérance et d amour. Plaignons nos trè'res
" absents, sans cesser de les aimer. Espéronis que, sots l'impulsion lun
gouvernement sage et éclairé; nout verrons. dans tiri jour qui ni'Ct ies
éloigné, surgir lirtout sur niotre sol, surgir cotume par enchanit
des centaines de villages, notiettx f rer de civilisatio, tboulevards le

4 notre nationalité. Quant à iios frérei qlui vivent sorts utitres cieu,
t puisint-ils revenir bientt consaler la luatrie en pleurs I Alors oubliant

Ste piassé et renouvelant la parabole.si touchante de l'enfant prodigue,
" nous ttuerouîs le veni gras ci leur honîneurs t, etprés avoir géi sur
" leur absence, nous noius livrerons stitis réserve aux joies du retour."

M Duquet a toujours porté le pluis vif intérêt i lit classe si imîtr-
tante des cultivateurs. Né et élevé parmi eux, il connaissait lutite-
nient leurs besoins et letirs bonnes qualités, et il s'iltlligeait p I tlus

Il personne îles efforts qce l'on fait iour trornler l'habitant des campagnes, n iti t'iktnne, pour cI' ceiN pr mm11& n Jurntlde t'tttructî t'ii(l
et pour lui arracher sa bonne foi, sa droiture nta i et toutes les ,I a rte rinqint Klî e e' rtii i ,e el zt .1 e in rtti r, as(, Iiuîtlrs nt-oauitr.

vertus qui font anjourd'hui Son obonheur. Il affectionrtitit singnlieré- rhgeptr t_ teuidatir de t'Education ci pr 1 Joht otiaiter; niti-rtteur.
tment l'agriculture, et il rie cess t dans toutes les rcasions, de Teneot- te<mttituieurî petivet ievir, -ir ,icr 4  les a jutrniux ou àle<r

rge par ses cnseils et sn exemle ; les teines qit'il a condites so nt cho, dt Soti e t 'tt l 'stteux exemptair MI e'n cumre. bne i I c 'n, i
devéritables ferines-moléles. DauIs le lrintenlis le 1il, àù l'occasion la rtt0etrttue'.I e»jti rst-I ira utuih ýe tire à *t.OW ex'ti t prîs vi'rm le ilieui dei clII<tue
dît traité d'agriculture distribué par l'ordre île Lord Elgin, il donna, moi. Le joinnsi attgin e tire ài 2,Oo exepltttlaireul et iarit vir li aaiti de chituse

g< qitoique inlade, plusieurs lectures publiques isur ce sujet .important. mti'l
Ses fecons étaient tout à frait prittiquest ià It îportée de tout le n dîule , " "" p t'lie n etieti tu t <rait à li titructhii puibliqne. aux ielu , fui

cl'ells proilère t effctiveient l tit gran iiniibnex bi e x airt. Prix : leni chehnpavr ligne lhinir lit.première insetrtionit dosze miti
profierente fecivemet attn grad noibre pr ligne, pour chelique insertionasbeunemnl d'avanne.,Sal~~~~~ ~~~is <bue Iii ,î'i,iti sus tire'il lt t'î-:ulu iu fi Nî1îuiirt .hIez Ml. 't'Iiîit ut tiu5' itge'i'ti es

S doute lit ort de tois ces honnnet le bien est triste nIais eit pourc t t< iii ini "gî""im l i " i" i i'ti"" i"itl de I s 'ii t'i aii t tti l
i'est-elle aupres îe lit terrille cttastrophe dît Afontrcil ? lI il tie s'agit i'linmnti l par lit post, a le te montamt. Oint ri<hi pler chîitemem et lt<tb

!oint dle quelquses àmcs 1ieiseil iréparées depuis loigtemls à lia mort iterit ls bu ri te lite uuiel te jotnii it etre expedie ea înme t"rot bien
tuais de centaines d viettnntes lir lées otit noyées, sans autre etis que le rir er aree Ietiett à part île leur sigtnaitre.
terrible cri d'alarme liii fiet hélasi poussé trop tard lour leur sallt.

En vérité; lit etlite reVue est bien nailleuieuse, Elle qui voiturait fîtie
tre du ptrugrés illimité, illui fau cque mois ferlgistrer quelques PR P R S NEcAL DAN 6 r c

utetqemi le-'ilxiPt FEAw,1' 6 trSr-*ýçi.;r


